
Les sapins 
du pourtour méditerranéen 

par Pierre QUEZEL * 

S i  les forêts de Sap ins  ne constituent pas un  paysage 
très c lass ique en rég ion méd iterranéenne,  e l les y jouent 
toutefois ,  à l 'état nature l ,  un rôle qu i  n 'est pas nég l igeab le .  
Ceci est  surtout vra i en Méditerranée orienta le ,  ma i s  les 
sap ins ne sont pas excl us de l 'Afr ique d u  Nord, de l ' Es­
pagne mérid iona le  et de S ic i le .  

Les botan istes conna i ssent b ien  depu is  l a  f in  d u  s ièc le 
dern ier les d iverses espèces de  sap ins  végétant su r  le  
pourtour  de l a  Méd iterranée, ma lg ré les d ifficu ltés évi ­
dentes que  présentent leur  déterm i nat ion et l ' appréciat ion 
exacte de leur va leur  taxi nomique .  Par contre, les forest iers 
n 'ont commencé à vra iment s'y i ntéresser que lorsque les 
grands travaux de  reforestat ion entamés à l a  f in  d u  s ièc le 
dern ier ont été étendus à l a  rég ion méd iterranéenne 
proprement d ite. En  effet, i l  éta it tentant d ' ut i l iser pou r les 
reboisements, dans des zones à période de sécheresse 
estiva le du rant  de  1 à 3 mois, des essences nobles et 
présumées à haute p roductivité. S i  les cèd res ont rap ide­
ment montré, notam ment en France sur  le Ventoux, le 
Luberon et les Corbières, qu' i ls  éta ient parfaitement sus­
ceptib les de s 'adapter, voi re de fourn i r  des résu ltats 
extrêmement i ntéressants {cf. B u l l .  de  Vu lgarisat ion Fo­
rest ière, no 79, 1 979) les sap ins  méd iterra néens, dont i l  
n 'éta it pas toujours a isé de se p rocurer  des semences de 
provenance sûre, n 'ont guère été uti l i sés que dans  les 
a rboretums ou comme essence d 'ornement. Leu r  pr ise en  
compte notab le  dans  les essa i s  de reboisement ne fa it 
pratiquement que  commencer. 

D iverses études récentes sur le  terra i n  ont perm is dans  
un  premier  stade de  préciser l es  exigences écolog iques des  
d iverses espèces dans  leur  m i l i eu  nature l ,  e t  par  l à  même 
de prévo i r  leurs poss ib i l ités d ' ut i l isat ion et d 'adaptat ion 
dans des port ions de l a  rég ion méd iterranéenne où i l s  
n 'éta ient pas  présents et  où dé jà  u n  certa i n  nombre de  
données ava ient é té  obtenus g râce à leur  i ntroduction en  
a rboretums.  

Le présent trava i l  a pour but  essentie l  de fourn i r  un 
certa i n  nombre de données sur  l a  s ign if icat ion taxi nomique 
des sap ins  du  pourtour méd iterranéen,  et  de préciser, 
un iquement au  n ivea u  de leurs peup lements naturels ,  leurs 
exigences écolog iques majeures a i ns i  que  leur  va leur  
dynamique et  les pr inc ipa les  structures de  végétat ion qu ' i l s  
ind ividua l i sent. Nous reprendrons donc  un  certa i n  nombre 
de résu ltats déjà pub l iés pour l 'ensemble de ces sap ins  
{Ba rbero et  Quezel ,  1 975, Queze l ,  1 980, CEMAGREF,  1 983) et 
renverrons le lecteu r  à d 'a utres travaux re lat ifs aux  forêts 
méd iterra néennes i nd iq ués dans  le  texte, qu i  envisagent a u  
moins part ie l lement le c a s  . des sap in iè res méd iterranéen­
nes. Sou l ignons enf in que nous avons déjà consacré dans 
cette revue { 1 979) u n  a rt ic le synthétique  sur  les essences 
forest ières de l a  rég ion méditerra néenne frança ise où ont 
été exposées les l i gnes généra les des i nterprétat ions 
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Photo 1 .  Abies numidica sur  le mont B abors en Algér ie .  
Photo Pierre QU EZEL 

écolog iques nota m m ent cel les du  b iocl imat et de l a  zona­
t ion a lt itud ina le  su r  l e  pourtou r  méd iterra néen, poi nts su r  
lesque ls  i l  nous  a paru i n ut i le  de reven i r  ic i .  

Ce trava i l  devra it donc fourn i r  aux  forest iers et aux 
sylvicu lteurs une  idée assez préc ise des exigences écolog i ­
ques des  d iverses espèces de sap ins  méd iterranéens 
suscept ib les d 'être ut i l i sées à -de!!_ f ins  de reboisement,  en  
fonction des caractères écolog iques Aocaux. Nous avons 
fait figu rer à titre i nd icat if que lques donneffs-tel atives aux  
fou rchettes de product ions, que  nous avons pu obten i r  au  
n iveau de que lques uns  des  peup lements n aturels que  nous  
avons visités. 
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1. - Valeur taxonotnique des espèces 
La systémat ique des sap ins  du  pourtou r  méd iterra néen 

n 'est pas a i sée.  I l  est toutefo is  poss ib le  de d i sti nguer  
quatre g roupes pr inc ipaux. Au se in des sap ins  strictement 
méd iterranéens tout d ' abord, se d ifférencient les sapins à 
a i gu i l les p iquantes et les sap ins  à a i gu i l les mol les, obtuses 
et souvent émarg i nées à l ' apex;  les sap ins  pont iques 
constituent un  tro is ième g roupe dont l a  d ifférenciat ion 
avec Abies alba . n 'est pas toujours fac i le ,  ce dern ier  
consti tuant avec Abies borisii-regis l e  quatr ième ensemble .  
Nous donnons toutefo is  c i -dessous une c lé de  déterm ina ­
t i on  des  espèces basée sur  l es  caractères d i st inctifs les 
plus évidents. 

Cette clé n 'est va lab le  que pour des échant i l lons 
provenant de local ités nature l les  ou d 'a rbres de rebo ise­
ment de première génération .  En effet, les semis issus 
d 'a rboretum ou de peup lements m ixtes sont en généra l  
hybr idés, et leur  déterm inat ion devient a lors extrêmement 

ma la i sée et souvent amb igüe ;  que lques uns  de ces hybr i ­
des sont i nd iqués dans le bu l let in  n°  4, 1 982, de 
l '  A.F .O .C .E . L. -A. R . M .  E .F . ,  1 nformat ions- Forêt. Toutefo is, 
dans l a  nature, le seu l  hybride fréquent est x A. borisii-regis 
Mattf. 

La va leur  taxi nomique précise de p lus ieurs de ces 
sap ins  reste d ' a i l l eu rs pour l ' i nstant d i scutée. C'est a ins i  
que Em berger et  Ma i re ( 1 928) cons idèrent A. maroccana 
comme une s imple sous-espèce de A. pinsapo et que Davis 
( 1 965) réun it les trois sap ins pont iques au titre de sous­
espèces au  sein d'A. nordmanniana. 

Nous fourn issons c i -dessous une c lé de déterm inat ion 
pratique des d i fférentes espèces, sans envisager toutefois 
le cas de d ivers hybrides nature ls ou a rt if ic ie ls pour les­
quels, i l  faut b ien le  reconnaître, i l  est extrêmement d iffic i le  
de mettre un  nom. 

1. Feu i l l es r id iges ,  a i g uës . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  2 
1.1. Feu i l les f lex ib les  ou  mo l les ,  émarg i nées ou  obtuses . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 4 

2. Feu i l les de 1 5  à 35 mm de long et à canaux rés i n ifères marg i n aux,  
b ractées s a i l l a ntes p lus long ues que l 'éca i l l e  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  A. cephalonica Loudon .  

2.2. Feu i l l es de 1 0 - 1 5 m m  de long et  à canaux rés i n ifères méd i a ns ,  
bractées i nc l uses dans l e  cône . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  3 

3. Bourgeons à éca i l l es a i guës ,  les supér ieu res sa i l l a ntes et récu rvées 
au sommet, bractées éga l a nt les 1 /3 à 1 /5 de l 'éca i l l e . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  A. pinsapo Boiss .  

3.3. Bourgeons à éca i l les obtuses ,  les supéri eu res acum i nées et en 
généra l  non s a i l l a ntes, bractées éga l a nt les 1 /2 de l 'éca i l l e  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  A. maroccana Trabut.  

4. Feu i l les ne dépassant  pas 1 5  mm de longueur  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  A. nebrodensis ( Lojac . )  M atte i .  
4.4. Feu i l l es long ues de ( 1 5 ) 20-35 mm . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  5 

5. B ractées i nc l uses dans  le  cône . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  6 
5.5. B ractées s a i l l a ntes, p l us  long ues que  l 'éca i l l e  . . . . . . . . . . . . . . . . . .  � . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  7 

6. Feu i l les de 1 5-25 m m ,  en brosse d ressée ; bractée éga l ant 1 /2 à 3/4 
de l a  bractée . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  A. cilicica A nt. et Kotsch .  

6.6. Feu i l l es de  1 5 -25 m m  en demi -écouvi l lon ; b ractée n 'atte ignant pas 
p lus  des 1 /2 de  l a  bractée . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  .' . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  A.  numidica De Lannoy. 

7. Rameaux jeunes  à pu bescence épa rse, feu i l les des rameaux en 
brosse rabattue vers le  h aut et l ' avant ;  bandes stomat iques à l a  
s u r�ace i n f� r ieure de l a  feu i l l e  a u  nom bre de 8- 1 0  ( g roupe des  
sap 1 ns  pont 1ques )  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  8 

7.7. Ra meaux jeu nes densément pu bescents, feu i l les latéra les des 
ra meaux horizonta les ; bandes stomat iques à l a  su rface i nférieu re 
de  l a  feu i l l e  a u  nom bre de 6-8 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  : . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  A. alba M i l ler .  

8. Feu i l l es obtuses . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . A. equi- trojani Aschers. et S i nt . 
8.8. Feu i l les  tronquées ou  émarg i nées . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  9 

9. Ra meaux pubescents, bou rgeons en généra l  non rés ineux . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  A. nordmanniana (Stev. )  Spach .  
9.9. Ra meaux g l abres,  bourgeons en généra l  rés ineux . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  A. bornmuelleriana Mattf. 

Il. - Répartition géographique 
Comme nous l ' avons ind iqué,  le genre Abies est 

représenté sur le pourtour de la  Méd iterra née par p lus ieurs 
ensem bles d 'espèces : 

les sap ins  méd iterranéens proprement d its, 
- les sap ins  nord anatol iens ou pontiques, 
- le sap in  b l anc  qui pénètre plus ou moins profon-

dément dans  certa ines portions de l a  rég ion méd iterra ­
néenne, 

- enfi n le sapin d u  Roi  Bor is ,  Abies borisii regis, 
Mattf. de G rèce centra-septentriona le  et de M acédoine est 
cons idéré comme constitué par des populat ions hybridées 
et i ntrogressées entre Abies cephalonica et Abies alba (cf. 
en part. Pa netsos, 1 975) .  
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1. - Les sapins 
méditerranéens (carte n° 1) 

Bien que leur systémat ique soit fort complexe, i l s  sont 
représentés en pr inc ipe par  6 espèces (sans ten i r  compte 
ici d' Abies tazaotana, Cozar et A. pardei, Gaussen i nsuffi ­
samment connus ) .  Pa rmi ce l les-c i ,  i l  est poss ib le  de 
d isti nguer  encore 2 séries : les sap ins  à a igu i l les a iguës et  
ceux à a i gu i l les émarg i nées ou obtuses. 



Carte 1 .  Aire de répa rt i t ion des sap ins  méd iterranéens .  

Le prem ier g roupe réun it Abie$ pinsapo, Bo iss . ,  Abies 
maroccana, Trab. , et Abies cephalonica, Loudon.  Le se­
cond, Abies numidica, De Lannoy, A. nebrodensis ( Lojac . )  
Matte i et A. cilicica (Ant .  et  Kotschy) Ca rr. 

Les sap ins à a i gu i l les a iguës, dont le  ca ractère méd i ­
terranéen est  très accusé sur  le p lan  écolog ique comme 
nous le verrons p lus  lo in ,  sont loca l isés de part et d 'a utre 
du détroit de G i bra ltar et en Gréce mér id iona le .  

Abies pinsapo se rencontre en  tro is loca l ités vo is ines 
du sud de l ' Espagne (S ierra de Ronda ,  de Bermeja et de 
Graza l l ema )  où i l  occupe que lques m i l l ie rs d 'hecta res. 

Photo 2 .  Abies marocana à Tlassemtane (Ma roc) . 
Photo P.Q. 

\ 1 _ ABlES PINSAPO 

2 - A .MAROCCANA 

3 _ A. NUMIOICA 

4 _ A. NEBROOENSIS 

5 _ A. CEPHAtONICA 

6 _ A. CILICICA 

7 _ A. EOUJ.TROJANI 

1 _ A .  BORNMUELLERIANA 

9 _ A .  NOROMANNIANA 

E?LZl t.;.::�:���:��IS

A. ALBA 

Abies maroccana, cons idéré par certa ins  a uteurs 
comme une  s imp le  sous espèce d u  précédent ( Emberger 
et Ma i re, 1 928) est loca l isé sur les montagnes des environs 
de · Chaouen dans  le  R i f  nord-occidenta l où i l  occupe 
environ 10 000 hecta res. 

Abies cephalonica est, quant à l u i ,  beaucoup p lus  
répandu  pu isqu ' i l  constitue de vastes peuplements dans  le 
Pa lopon nèse mais aussi  en Att ique et sur  les montagnes 
bordant le  nord du golfe de  Cori nthe.  Déjà dans le  N ord 
du Pé loponnèse (Mont Che lmos) et p lus  encore à part i r  du  
Parnasse ( Ba rbéro e t  Quéze l ,  1 976) ,  ses  peuplements sont 

Photo 3. Abies numidica sur  le mont Babors en Algér ie 
Photo P .Q.  
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p lus  ou moins  envah i s  su ivant les condit ions écolog iques 
par  des formes aff i nes d '  Abies borisii regis. Dans  le  P inde 
mér id iona l  et  sur  les chaînons l ittoraux de l a  mer Egée 
jusqu 'à  l 'O lympe, les deux sap ins  coexistent. Remarquons 
qu '  Abies cephalonica se rencontre su r  les montagne  des 
î les  de Cepha lon ie  et d 'Eubée. L'ensemble des peup le ­
ments d '  Abies cephalonica atte int  a u  moins 200 000 hecta -
res. 

Parmi les sap ins  à a igu i l les émarg inées ou obtuses, 
deux possèdent une a i re de répart it ion fort exiguë  : 

Abies numidica n 'apparaît que  sur  les sommets des 
monts Babor et Ta babort en Petite Kakyl ie,  où ses forêts 
ne couvrent que q ue lques centa i nes d 'hecta res. 

Abies nebrodensis est encore plus ra re pu isqu 'à  
l ' heure .  actue l le  ou n 'en connaît ( Morand in i ,  1 969) qu ' une  
v ingta i ne  d ' i nd iv idus  vivants sur  l es  crètes des  monts de  
l a  Madon ie  en S ic i le .  

Abies cilicica s'étend par  contre sur  tout le Taurus à 
l ' Est d u  s i l lon  d 'Anta lya où i l  constitue de beaux peup le­
ments épars,  pu i s  réa ppa raît a ussi  sur  les sommets de 
I 'Amanus  en Turqu ie ,  des monts des Alaouïtes en Syrie et 
dans le nord du  Mont L iban ( K'Amouah et forêt d ' Ehden ) .  
Deux sous-espèces ont étè récemment d isti nguées : l a  ssp.  
cilicica a u  Proche -Orient et sur  le Taurus or ienta l et l a  ssp .  
isaurica sur  le Taurus centra l .  

2. - Les sapins 
nord-anatoliens 

B ien que  s ituées sur les marges de l a  reg 1on méd i ­
terranéenne,  i l s  méritent a u  mo i ns  d 'être s igna lés .  C lass i ­
quement 3 espèces sont rangées dans  ce g roupe : A. equi 
trojani, Aschers et S i nt . ,  A. bornmuelleriana, Mattf. et A. 
nordmanniana ( Stev . )  Spach .  En fait ,  ces trois sap ins  très 
proches du point de  vue systémat ique et formant souvent 
des populat ions hétérogènes (Arbez, 1 969) ,  sont souvent 
réun is  comme sous-espèces au sein de l 'espèce Abies 
nordmanniana ( Coode et Cu l len ,  1 965) . 

A. equi trojani n 'existe qu 'en deux loca l ités d 'Anatol ie 
Nord -occidenta le  ( Kaz  Dag et Kema lpassa)  où ses forêts 
s'étendent sur  que lques centa ines d 'hecta res. 

A. bornmuelleriana forme quant  à lui de vastes forêts 
dans  la port ion occidenta le des chaînes pontiques entre 
I 'U i u  Dag de Bu rsa à l 'Ouest et la rég ion de Samsum à 
l ' Est. 

A. nordmanniana, l a rgement répandu sur le  Caucase 
existe éga lement sur les chaînes pont iques or ienta les entre 
G i resun et l a  front ière tu rco-soviétique .  

3. - Le sapin blanc et 
le sapin du Roi Boris 

B ien  qu ' i l  s 'ag isse d 'une  espèce typiquement euro­
péenne, le  sapin b lanc const itue comme nous l 'avons 
montré (Ba rbéro et Quézel ,  1 975) d ivers peuplements en 
a mb iance c l imat ique  méd iterranéenne .  C'est le cas en  
France pour les  Corbières, le Ventoux, les  préa lpes de 
Grasse.  I l  apparaît l à  sous une  forme spéc ia le ,  souvent 
nommée par les forest iers sap in  de l 'Aude.  C'est peut-être 
le  cas aussi pour certa ines popu lat ions de Corse mér id io­
na le  (montagne de  Cagna ) .  Ce phénomène existe en 
d 'a utres port ions de  l a  rég ion méd iterranéenne et nota m­
ment  en  Espagne (S ierra de Montseny en Cata logne en 
part icu l ier) et  peut-être en Ita l i e  pén insu l a i re .  

Le sap in  d u  Ro i  Bor is joue en fait un  rôle assez 
comparab le pu isqu ' i l  rel a ie  vers le Sud le sap in  b lanc 
depu is  l a  Macédo ine ,  l a  Cha lc id ique et l ' Ep i re jusqu 'au  
contact des peup lements de sap in  de  Cépha lon ie .  

Photo 5.  Cône et rameau d'Abies equi-trojani sur  le  Kaz 
Dag  (Tu rqu ie ) .  Photo P.O. 
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Photo 4. Abies nebrodensis sur  les montagnes de l a  
Madon ie  en S ic i le .  Photo P.Q. 



Ill. - Valeur écologique 
Nous envisagerons successivement les prob lèmes l iés 

à l a  zonat ion a lt itud i na le, aux exigences géomorpholog i ­
ques e t  édaph iques e t  à l a  va leur  b iocl imat ique des  sap ins  
du  pou rtou r  méd iterra néen .  

1. - Zonation altitudinale 

- Les Sap ins  méd iterra néens à a i gu i l les a iguës of­
frent une  p last ic ité a lt itud ina le  pa rt icu l ièrement remarqua ­
b le .  C'est a i ns i  qu '  Abies cephalonica ( B a rbéro e t  Quéze l ,  
1 976) a pparaît dans  le  Pé lopon nèse dès 600-700 m et  peut 
s'é lever d ' uri  seul tenant jusque vers 2 000-2 300 m .  De la 
sorte, i l  est présent aux étages méso-méd iterra néen,  
supra -méd iterra néen,  montagna rd méd iterra néen et 
oro-méd iterra néen ; i l  est cependant probable que son 
optimum écolog ique se situe entre 1 000 et 2 000 m .  Abies 
pinsapo et Abies maroccana dont les a i res restrei ntes ne 
permettent guère de  t i rer  des conclus ions va lables,  sont 
toutefoi s  p résents entre 1 000 et 2 000 m et occupent 
l 'étage montagna rd méd iterranéen,  mais a ussi supra-méd i ­
terra néen pour  le prem ier .  

- Les Sapins méd iterranéens à a igu i l les obtuses sont 
par contre beaucoup plus exc l us ifs et ne descendent guère 
a u -dessous de 1 500 m ,  ce qu i  les loca l ise a u  montagna rd 
méd iterranéen de façon quas i  a bso lue .  

- Les . Sap ins pont iques,  d u  moins  dans  leurs peu­
p lements des marges b ioc l imat iques méd iterranéennes, 
c'est-à -d i re sur le revers mérid iona l  des chaînes pont iques 
ne sortent g uère eux non plus de  l 'étage montagna rd 
méd iterranéen pu isqu ' i l s  sont loca l isés au -dessus de 
1 300- 1 400 m .  Pa r contre, en zone pontique,  Abies born­
muelleriana en part icu l ie r  peut descendre jusqu ' au  bord de 
le  mer ( rég ion de Kastamonou)  et  occupe a lors un  étage 
de type col l i néen . 

Le Sap in  b l anc, dans  ses popu lat ions méd iterranéen­
nes ou sub-méd iterranéennes pa raît surtout se rencontrer 
au  supra-méd iterranéen,  entre 700 et 1 000 m en moyenne .  
Les peup lements p l us  a lt icoles, ne se rapportent p l us  à une  
végétation de type méd iterranéen .  

- Le Sap in  d u  Ro i  Bor is  enf in ne  sort guère de l 'étage 
montagnard méd iterra néen en rég ion  fra nchement méd i ­
terra néenne qu ' i l  déborde d ' a i l l eu rs l a rgement vers le  Nord 
et se situe a lo rs en ambiance montagnarde de type 
européen,  notam ment dans  le  Nord de la M acédo ine et en 
Bu lga rie  sud-occidenta le .  

2. - Exigences 
géomorphologiques et 
édaphiques 

Les sap ins  méd iterranéens sont cantonnés presque 
exc lus ivement sur  les substrats ca lcaréo-dolomit iques et 
surtout sur  les re l i efs ka rst if iés. Ceci est vra i en part icu l ie r  
pour Abies maroccana, A. numidica et A. cepha/onica. A. 
pinsapo et A. cilicica l a rgement p référent ie ls de ce substrat 
eux auss i ,  appara issent cependant éga lement sur roches 
vertes. Les peup lements rés idue ls  de  Abies nebrodensis se 
situent sur des affleu rements sch isteux. 

Les Sap ins  nord-anato l iens sont, quant à eux, à peu 
près exc lus ivement insta l lés sur  des substrats non ca lca i res 
(sch istes, gneiss,  rhyo l ites en part icu l ier ) .  I l est toutefo is 
poss ib le  que cette pa rt icu la rité soit l iée à l a  nature géolo­
g ique g lobale de l a  rég ion pu isqu 'A. bornmuel/eriana par 
exemp le  forme de  très beaux peup lements sur  les ra res 
affleu rements ca lca i res qu i  s 'observent au Sud de Cide sur  
l a  Mer  No i re .  

Le  Sap in  b l a nc, en rég ion méd iterranéenne, pa raît 
pratiq uement exc lus i f  des substrats ca lca i res et ca lcaro­
dolom it iques, a lors que le Sap in  d u  Roi  Bor is préfère au 
contra i re les flyschs .  

3. Valeur bioclimatique 
Les Sap ins  méd iterranéens sont très exigea nts du 

point de vue hydr ique ,  et sauf en  cas de compensat ion 
édaph ique pa ra issent cantonnés en  biocl imat hum ide,  vo i re 
perhum ide,  c'est-à -d i re qu ' i l s  réc l ament dans  l eu rs peu­
p lements nature ls ,  des préc ip itat ions annue l les moyennes 
supér ieures à 1 000. mm. Du  point de vue therm ique par  
contre, i l s  sont  p lus  p l ast iques, d u  moins  certa i ns  d 'entre 
eux. 

Les Sap ins  méd iterranéens à a i gu i l les a iguës, s 'obser­
vent pour A.  maroccana dans sa var ia nte fro ide surtout, 
pour A. pinsapo dans  ses var ia ntes fro ide et fraîche, et pour 
A. cephalonica dans ses va ria ntes extrêmement fro ide ,  très 
fro ide,  fro ide et fraîche .  

Les Sap ins  méd iterra néens à a i gu i l les obtuses sont ,  en  
Afrique du  Nord et en S ic i le  (pour  ce qu ' i l  est  poss ib le  d 'en 
d i re) loca l i sés dans  l ' h um ide extrêmement fro id et très 
fro id .  

Le Sap in  d u  Ro i  Bor is ne sort guère de l 'humide froid 
et extrêmement fro id .  

Les  Sap ins  d 'Anatol ie septentriona le  sont quant à èux 
l iés au  biocl imat  hum ide, vo i re perhumide et restent 
cantonnés en amb i ance méd iterra néenne,  dans  leur  va­
r ia nte trés fro ide .  Par contre en  zone pontique,  A .  born­
muelleriana au moins ,  pénètre dans  les var ia ntes fro ide,  
voi re loca lement fraîche.  

Le Sapin b la nc, dans ses races méd iterra néennes est 
lié à l ' h um ide et au perhum ide fro id .  

Photo 6.  Abies bornmnelleriana près  de Kastamonou (Tu r­
qu ie ) .  Photo P.O. 
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IV. - Valeur dynai1Jique 
et syntaxonoi1Jique 

Les Sap ins  méd iterranéens,  i l  est important de le 
sou l ig ner, représentent sur  l 'ensemble de leurs peuple­
ments, des essences c l imaciques et constituent des g rou­
pements végéraux t rès ca ractérisés, sur  des so ls  évolués 
le p lus  souvent de  type sols bru ns forest iers, du  moins 
lorsque l 'éros ion ,  le p lus  souvent d 'or ig ine a nthropique, n 'a  
pas sévi . 

I l  existe b ien sûr  des peup lements mélangés ma is  
ceux-ci témoignent le  p lus  souvent d ' une  ré i nsta l l at ion des  
sap ins  comme c'est en particu l ie r  le  cas pour  l es  structures 
m ixtes à Abies pinsapo, A. maroccana, A. cephalonica et 
Quercus ilex (sensu l ato) aux hor izons i nférieu rs des forêts 
constituées par  ces essences ; les races méd iterra néennes 
de O. alba sont éga lement souvent associées à Ouercus 
ilex, à Ouercus pubescens, voi re loca lement à Fagus 
silvatica. Les Sap ins  méd iterra néens a lt icoles sont fré­
quemment l iés aux Cèd res notamment au Babors, sur le 
Tau rus  et le Mont L iban septentriona l .  Ces formations 
m ixtes où appara i ssent éga lement des caducifo l iés, vo i re 
Taxus baccata et /lex aquifolium para issent b ien être 
c l imac iques pour Abies numidica ( Quézel ,  1 956), a lors que 
pour A. ci/icica el les représentent p l utôt l a  marge écolo­
gique de  ce sap in .  En  effet, nous avons montré (Akman ,  
Ba rbéro e t  Quéze l ,  1 979) que  sur  le  Tau rus,  A. cilicica est 
nettement p lus  exigeant du po int  de vue hydr ique que 
Cedrus tibani, ce qu i  amène le p lus  souvent ces deux 
essences à const ituer des format ions d i st inctes. Les sap ins  
pontiques peuvent éga lement sur  les marges de leurs 
peuplements se mé langer  à Fagus orientalis, voi re à Pinus 
sylvestris pour A. bornmuelleriana et même à Picea orienta­
lis pou r  A. nordmanniana, mais les p lus  be l les forêts 
constituées par  ces espèces sont pures (Quézel ,  Ba rbéro 
et Akman ,  1 980) .  

L'a na lyse e t  l ' i n terprétation d e s  structu res de végéta­
t ion a u  n ivea u  des sap in ières en  rég ion méd iterranéenne 
est fort i ntéressante et fondamenta lement d i fférente su i ­
vant les espèces. 

Les Sap ins  méd iterranéens à a i gu i l les a iguës consti ­
tuent le cas le p lus  complexe et en part icu l ier  Abies 
cephalonica. Ces part icu la rités sont l i ées b ien sûr  à leur  
p last ic ité écolog ique .  

Abies pinsapo, comme le montre l a  récente pub l icat ion 
de Asens i  et R ivas -Mart inez ( 1 976) occupe, a u  moins à son 
horizon i nférieur  (1 1 00 - 1  400 m) l 'étage supra-méd iterra ­
néen et peut-être même loca lement la charn ière supérieure 
du  méd iterranéen pu isque le Paeonio-Abietum s ' i nscrit 
encore au moins en part ie dans  les Ouercetea ilicis. Les 
peuplements a lt icoles par  contre do ivent se rattacher au  
montagna rd méd iterra néen .  

Abies maroccana, loca l isé entre 1 500 et 2 200 m i nd i ­
vidua l i se sur  le R i f  ca lca i re occ identa l ( B a rbéro, Quézel et 
R ivas -Mart i  nez, 1 98 1 , Benab id ,  1 982) d iverses associat ions 
s ' i ntég rant dans les Querco-Cedretalia atlanticae, dont la 
p lus  rema rquab le  est le  Paeonio maroccanae-Abietetum 
maroccanae, loca l isée a u  montagna rd méd iterranéen .  

Abies cephalonica (et Abies borisii-regis) ( B a rbéro et 
Quéze l ,  1 976) sont présents en G rèce entre 700 et 2 000 m 
environ et montrent une  s i ngu l ière hétérogénéïté, pour 
cette ra ison en part icu l ier, dans  l a  structure des groupe­
ments qu' i ls  i nd ividua l isent. Sans entrer dans le déta i l  et 
si nous envisageons éga lement pour des ra isons d 'homo­
généïté,  éga lement le cas du  sap in  du  Roi  Bor is ,  rappelons 
au  moins que  ces essences se rencontrent dans les 
amb iances phytosocio log iques su ivantes : 
• Abies cepha/onica (toujou rs su r  ca lca i res compacts et 

do lom ies) : 
à l 'étage supra -méd iterra néen dans le Quercion 

ilicis, 
à l 'étage montagna rd méd iterranéen dans  

l '  Abieto-Pinion, 
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• Abies borisii regis pour ses races mér id iona les encore 
vo is ines du précédent : 

- aux étages supra et montagna rd méd iterra néens 
sur  substrat non ca lca i res dans le  Ouercion confertae, 

- aux étages supra et montagnard méd iterranéens 
surtout sur  flyschs, dans l '  Abieto-Pinion, 

- à l ;étage supra-méd iterra néen sur  ca lca i res com­
pacts dans l '  Ostryo- Carpinion, 
• Abies borisii regis dans  ses formes septentriona les : 

- à l 'étage montagnard et su r  flyschs dans le Fage­
tafia silvaticae. 

C'est donc en fa it à 3 ord res fondamenta lement 
différents d u  point de vue de leur va leur  écolog ique et 
phytogéograph ique ( Ouercetalia ilicis, Ouercetalia pubes­
centis et Fagetalia silvaticae ) et à a u  moins 6 a l l i ances que 
l'on peut  rapporter l 'ensemble des g roupements constitués 
par ces Sap ins ;  rema rquons encore que le  statut des 
sap in ières de type oro-méd iterranéen n 'est pas écl a i rc i  ! 

Les Sap ins  méd iterra néens à a i gu i l les obtuses, sauf A. 
nebrodensis dont i l  est b ien d i ff ic i le  de d iscuter, sont 
souvent associés a u  Cèdre et offrent une s ign if ication 
phytoéco log ique comparab le .  I ls constituent cependant 
des associat ions part icu l iè res. 

Les forêts de A. numidica s ' i ntègrent aux Ouerco­
Cedretalia atlanticae ( B a rbéro et Quézel ,  1 975) et i nd iv i ­
dua l isent l ' associat ion à Asperula odorata et Abies numi­
dica (Quézel ,  1 956) .  Les format ions à Abies ci/icica (Akman ,  
Ba rbéro et  Ouéze l ,  1 979) appart iennent aux Querco-Cedre­
talia tibani et sont contituées, en fonction de leur  loca l i ­
sat ion géogra ph ique par au  moins  7 associat ions répan ­
dues depu i s  l a  rég ion d 'Anta lya en  Turqu ie  j usque  dans l e  
nord du Li ban .  Toutes ces  associat ions sont cantonnées su r  
l es  chaînons j uxta - l ittora ux a lors que  les  céd raies atte i ­
gnent les marges des steppes a nato l iennes et  syriennes. 

Les Sap ins  pont iques que nous évoquons seulement 
ic i ,  forment que lques g roupements c l imaciques sur  les 
marges b iocl i matiques méd iterra néennes sans doute en 
biocl imat  de type per-hum ide . C'est en part icu l ier  le cas 
pour A. bornmuelleriana sur  le revers sud des chaînes 
pontiques dans  l a  rég ion de Kasta monou (Akman ,  1 976) et 
peut-être aussi pour A. nordmanniana dans la rég ion de 
Sebin -kara i sar  et Gu musane du sud de G i resun (Arbez, 
1 969) .  

Les races méd iterra néennes de Sap i n  b l anc  enfin 
( Ba rbéro et Quéze l ,  1 975) ,  en Fra nce méd iterranéenne, 
constituent a u  moins un  g roupement supra-méd iterranéen 
dont le cortège est b ien proche de ce lu i  des forêts de 
chêne pubescent et appartenant aux Quercetalia pubes­
centis et au Buxo-Abietion. 



V. - Quelques données relatives aux 
productivités dans les peupleiTients 
naturels 

La productivité des forêts nature l les de Sap ins  méd i ­
terranéens est actue l lement assez b i en  con nue,  du  mo ins  
pour certa i nes espèces (Aiexandr i an ,  1 983) ma is  éga lement 
Akman ,  Ba rbéro et Quézel  ( 1 979) et Ba rbéro et Quézel 
( 1 981  ) .  

De façon très généra le ,  i l  convient de sou l ig ner que les 
va leurs obtenues restent le p lus souvent i nfé rieu res à ce l les 
que  fourn issent d ivers a utres con ifères méd iterra néens .  Le 
Cèd re au Maroc ( M ' H i r it, 1 982� fourn i t  en effet su ivant les 
condit ions du m i l i eu  de 1 à 9 m /ha/an ,  et le Cèd re du  Li ban  
sur  le Tau rus de 1 à 1 0- 1 2  m3/ha/a n ;  de même le  P in  no i r  
de Pa l l as  en Turqu i e  dans  ses me i l l eu res stations atte int  
6 m3/ha/a n ,  a lors que  pour les Sap ins méd iterranéens, ces 
va leurs ne sont prat iquement jamais atte i ntes. Cette part i ­
cu l a rité t ient  sans doute au  moins part ie l l ement au  fa it que  
les  peuplements nature ls  de Sap ins  méd iterra néens sont 
le  plus souvent i nsta l lés sur  des sols karst iques f issurés 

Conclusions 

Les Sap ins du  pou rtour de l a  méd iterranée, constituent 
donc un  ensemble re lativement i mportant d 'espèces dont 
les exigences éco log iq ues sont ma i ntenant b ien connues 
et qu i  constituent q ue lques uns  des p lus  beaux peuple­
ments forest iers encore présents en rég ion méd iterra ­
néenne .  S ' i l s  restent toujours assez exigeants vis à v is des 
facteu rs hyd r iques,  leur p lastic ité aux facteurs therm iques 
est  b ien p lus l a rge, contra i rement à des idées préconçues .  
Pour  ces d iverses ra isons,  le choix de ces essences à des 
f ins de rebo isement est poss ib le  et même souha itab le ,  
comme le conf i rment les résu ltats déjà obtenus dans  d ivers 
a rboretums ma is  auss i  dans  que lques tentatives t imides de 
reboisement. Ces a rbres, dans  leurs stat ions orig i ne l les 
préfèrent les substrats ca lca i res et  do lom it iques, à l ' ex­
cept ion des sap ins  pont iques, ma i s  ces exigences sont 
dans  doute pl utôt l iées aux critères géologiques locaux, ce 
qu i  ne devra it pas exc lu re a pr ior i  leur  uti l i sat ion sur des 
substrats métamorph iques.  Si, du point de vue c l imat ique,  
leur  p l ace majeure reste le biocl imat hum ide, leur  i mp lanta­
t ion,  sur  le revers septentriona l  de l a  méd iterranée, au  
sub-hum ide est toutefo is  poss ib le  du  mo ins  en ubac, su r  
des  sols profonds,  ou dans  des  zones à compensat ion 
hydr ique évidente. Du  point de vue a lt itud i na l ,  i l s  sont à 
leur  p l ace au montagna rd méd iterra néen, ma is  peuvent 
dans  d iverses condit ions être ut i l i sés au supra-méd iterra­
néen, voi re au  méso-méditerranéen .  C'est le cas en part icu­
l ie r  pour les sap ins  à a i gu i l les a iguës et  tout  part icu l ière­
ment A. cephalonica. Les Sap ins  pontiques peuvent eux 

assez pauvres, mais leur accroissement, su rtout du rant  les 
premières années semble nettement plus fa i b le que ce lu i  
des Cèdres et des Pi ns no i rs .  C'est a i ns i  que  les Sap ins  
méd iterra néens à a i gu i l les a ig uës présentent des fou rchet­
tes de productivité assez étroites : 1 à 4 m2/ha/an par pour 
A. pinsapo, A. maroccana et A. cephalonica, les peup le­
ments de basse a lt i tude restant les mo ins  productifs. I l  en 
est à peu près de même [>Our les sap ins méd iterranéens 
à a i:P. u i l les obtuses 2 à 4 m2/ha/an pou r A. numidica et 2 à 
6 m /ha/an pour A. cilicica. Le cas des Sap ins  pontiques est 
p lus  rema rquab le  b ien  qu 'en zones b ioc l imat iques méd iter­
ranéenes, i ls n 'excèdent pas 6 m3/ha/an a lors q u 'en zone 
pontique  p lus  a rrosée et surtout dépourvue de pér iode de 
sécheresse estiva le ,  i l s  peuvent atte indre 12  à 1 3 m3/ha/a n .  
Les va leurs sont d ' a i l l eurs sens ib lement l e s  mêmes pou r  A.  
alba qu i ,  en  rég ion méd iterranéenne ne produ it pas  p l u s  de 
4 à 5 m2/ha/an dans  ses me i l l eures stations .  I l  en est  de 
même par  A. borisii regis. 

a ussi  être p la ntés a u  supra-méd iterra néen tout comme les 
races méd iterranéennes de A. alba. A. numidica et A. 
cilicica dont l ' ut i l isat ion reste très parc imon ieuse devra ient 
également pouvo i r  être i ntrodu its à cet étage, mais dans  
de bonnes condit ions de b i l an  hyd r ique et  surtout en ubac .  
Reste b ien sûr  l a  question de l a  prod uctivité ; nous avons 
vu que  partout dans leurs stat ions nature l les, ces Sap ins  
sont  mo ins  productifs que  les  Cèd res, et  i l  semb le  qu ' i l  en 
soit de même en rég ion  méd iterra néenne frança ise .  Toute­
fo is un souci de d iversif icat ion des essences, ma is  éga le­
ment d 'esthét ique,  devrait condu i re à les uti l i ser à peu près 
partout où le Cèd re donne de bons résu ltats, et même à 
p lus  basse a lt itude pou r  les Sap ins  à a i gu i l les a iguës .  La 
question d u  choix précis des provenances, reste cependant 
posée, au  moins pour les Sap ins  à vaste amp l itude a lt itud i ­
na le  (A.  cephalonica, Sap ins  pont iques) .  Remarquons 
éga lement que les semences provenant de peuplements 
a rtif ic ie ls  souvent mu lt ispécifiq ues, fourn issent une  des­
cendance très hybridée dont l ' ut i l isat ion posera de nou­
veaux problèmes génét iques et taxi nomiques, même s i  l a  
va leur  forest ière de ces hybr ides est  i ntéressa nte, vo i re 
supér ieure à cel le des pa rents. On  en sera a lors rédu it à 
effectuer le c lonage des i nd iv idus les p lus  rema rquables .  

P.Q. 
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Photo 7 .  La sap in ière du  col de  Tur in i  (Alpes -Ma rit imes, 
France ) . Photo J . B .  




